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RESUME : 

Production de biarnasse macrophytique et depollution. 

par Marie-Luce CHASSANY- DE CASABlANCA 
CNRS - USTL .r.:rontpellier - France 

1. Cette note preliminaire se situe dans l'optique de l'utilisation 
eventuelle de biarnasse vegetale aquatique a diverses fins (y campris les 
fins energetiques), et pose done les problemes ecologiques de cette ex­
ploitation en milieu naturel et semi -artificiel (1) • 

2. De plus, elle donne les premiers resultats de la production des 
macrophytes Lerona minor et Enterarnorpha intestinalis sur eaux residuaires 
et la depollution de ces eaux. 

3. Enfin, elle presente la composition elernentaire des deux especes 
etudiees, carnparativernent a celle des algues saumatres (indices de l'uti­
lisation eventuelle pour la methanisation d'une part, ou l'utilisation 
des residus de cette operation •.• ). 

1 - EXPLOITATICN EN MILIEU NATUREL. 
En resume done, en milieu naturel peu contr<:ne comue le milieu 

lagunaire actuel, l'exploitation de la biarnasse aquatique pose uncertain 
nornbre de questions qui se ramenent a deux notions principales : 

1°) ~-1!§:!~!:!~-~~!..:.~!~;:~-~~-!~~~~§E~, qui peut se situer a trois 
niveaux differents : 
a) le recyclage du materiel organique par la vegetation 
b) le transfert du flux energetique vers les niveaux superieurs et le 

maintien du caractere renouvelable du systerne 
c) le maintien d'une action oxygenante au sein du milieu (Actions corres­

pondant en fait avec le role de la production prirnaire dans un ecosys­
teme, en general) • 

Cette analyse conduit a poser les questions suivantes, relatives a 
l'exploitation eventuelle par la recolte des divers systemes a savoir : 
quel type de biamasse utiliser sans danger ? , A quel mcment et a quelle 
frequence, et en quelle quantite ? Ceci en fonction du degre de pollution 
ou d'eutrophisation du systeme et en maintenant son caractere renouvela­
ble. 

2°) ~-~~~!~-~;:~~-~~-~~§!:!~~§_§~-~~~~;:~-~~!~~E-~-~~§_§Y§E~§ 
semi-artificielsou a des systemes naturels orientes vers ce type de pro-
duction primaire. Il s'agit de savoir optimiser la production d'un sys­
teme donne par la recolte en agissant sur ses rrodalites (mcment d' inter­
vention, pourcentage, et frequence ••• ). Ceci se resout finalement a main­
tenir la jeunesse du systeme et done sa productivite optimale. 
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2 - CULTURES EN MILIEU SEMI-ARI'IFICIEL (2). 
Les resultats de ces cultures en milieu semi-artificiel (bassins 

de 20 m2' a 1' air libre) sur eaux residuaires brutes ou lagunees' peuvent 
se schernatiser par la realisation dES cultures de Lemna minor et Enterorror­
pha intestinalis, et a la production des deux systernes pendant 3 rnois 
avec differents essais, consistant a faire varier des parametres ecologi­
ques. Il en ressort essentiellement que : 

1°) que le taux de croissance des deux especes a varie selon les condi­
tions de 0,1 - 10-2 a 20. 10-2. 
2°) chez Lemna, que le taux de croissance est 7 fois plus important sur 
"systeme lagune decante" que sur une eau lagunee fraiche riche en phyto­
plancton vivant et non biodepose. 
3 o) que 1 'epuration calculee chez les deux especes pendant une phase de 
croissance ccmparable a montre, pour les orthophosphates une epuration 
superieure dans un systeme a E. Intestinalis que dans le systeme a Lerona. 

3 - CCMPOSITION EIEMENTAIRE DE QUELQUES ESPECES. 
L'analyse elementaire des especes cultivees est donnee ici cam­

parativement a celle d'autres especes saumatres. Ces elements sont des 
indices pour la methanisation et pour la qualite et l'utilisation even­
tuelle des residus de cette methanisation camme engrais, en vue de leur 
recyclage eventuel (agriculture ou aquaculture) . 

c % N % C/N 
I.ernna 
(canaux eau douce Languedoc-Roussillon 31,9 1,1 28,4 

Enterarnorpha intestinalis 
( canaux saumatres) 24,2 1,3 18,6 

Ulva lactuca 
(etang du Prevost) 25,1 3,1 8,06 

Cladophora sp. 
(salines) 15,9 0,9 16,7 

Fucus 
(Golfe Arcachon) 17-20,7 1,2-1,1 14,6-17,4 
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(l) - Exploitation de la biaroasse macrophytique par M.L. CHASSANY-
DE CASABlANCA (CNRS, Jlllontpellier), L. CcnaxiiER (Universite Perpi­
gnan) , A. GELY (CNEEMA, Nimes) et F. SAUZE (INRA, Narbonne) . 
La technique de l'eau - Fevrier 1980. 

(2) Cultures effectuees avec l 1aide technique et sur les bassins de 
1 1 INRA de Narbonne. 

Travail effectue dans le cadre du G. I.S. "Systemes energetiques 
et utilisation de 1 1 espace" Montpellier. 
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